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	DANS LE CADRE D’EUROPALIA BRASIL
un certain nombre de visites culturelles sont prévues:


Brazil.Brasil (exposition phare) - jeudi 24 novembre 2011 à 18h30: visite guidée suivie d’un dîner à la Fondation Universitaire.
Lieu : Palais des Beaux-Arts – rue Ravenstein 23 – 1000 Bruxelles
Prix : 65 € p.p. S’inscrire et payer avant le 7 novembre 2011.
	

	


L’art brésilien reflète entre 1820 et 1950 la quête d’une identité artistique proprement brésilienne. L’exposition phare propose un triple regard sur cette histoire de l’art étonnante et méconnue, illustrée par des peintures et sculptures des grands maitres et des chefs d’œuvre d’archéologie et d’anthropologie brésilienne. Le regard officiel et académique d’abord, inspiré par la monarchie et l’Europe. Le regard des artistes voyageurs ensuite, enrichi de l’acceptation de la diversité ethnique, sociale et géographique. Et celui des modernistes enfin, qui retourne aux origines de la diversité brésilienne et l’intègre pour conférer à l’art brésilien sa « brasilidade ».



Terra Brasilis - mercredi 30 novembre 2011 à 18h: visite guidée suivie d’un dîner à la Fondation Universitaire.
Lieu : L’espace culturel d’ING - Mont des Arts/Place Royale 6- 1000 Bruxelles
Prix : 65 € p.p. S’inscrire et payer avant le 11 novembre 2011.
L’exposition développe l’influence réciproque entre l’Europe et le Brésil dans la découverte, la valorisation et l’exploitation de la faune et la flore brésiliennes. Cette interaction singulière axée sur les richesses naturelles entre les deux continents  se  décline  dans toutes les expressions artistiques : dessins, peintures, sculptures, objets d’art, orfèvrerie, mais également dans les sciences, la géographie, la carto-graphie, l’ethnographie, la  botanique,  la zoologie,  la médecine,  qui engendrent  des livres, des cabinets de curiosités et des collections, des expéditions et des musées d’histoire naturelle tant en Europe qu’au Brésil.

Le parcours de l’exposition retrace  400 ans  d’histoire,  depuis  la découverte  portugaise du  Brésil,  à travers  l’époque hollandaise, les expéditions allemandes, françaises, italiennes et  portugaises et la longue histoire coloniale jusqu’à l’Empire brésilien du XIXe siècle et les 
débuts de la République.
"Terra Brasilis" s’articule autour de plusieurs axes comprenant des éléments clés, notamment : les grandes découvertes et les expéditions de plus en plus scientifiques ; les plantes et les fruits avec leurs différents usages − courges et graines pour des instruments de musique, le coton pour des vêtements ou des hamacs, l’ananas qui fit son apparition avec grand succès en Europe, de même que les friandises obtenues grâce aux importantes productions de sucre de canne. Le café, le cacao, le tabac, le manioc, le maïs et les plantes médicinales qui ont trouvé une utilisation en cosmétique et en pharmacie ; les oiseaux, les mammifères et les poissons qui sont omniprésents − les perroquets de compagnie, le toucan décorant le manteau de l’empereur, les colibris sur les chapeaux, les plumes sur les flèches et les armes, le tatou, le fourmilier, les jaguars chassés pour leur fourrure, les tortues, les baleines et les crabes ; les bois, les métaux précieux et la terre qui sont également évoqués par le biais de nombreuses œuvres d’art...
Les œuvres sélectionnées proviennent tant de collections privées que de musées nationaux de São Paulo, Rio de Janeiro, Belo Horizonte, Salvador, Recife, ainsi que de musées européens tels que le Musée du Louvre à Paris, le Cité de la Céramique de Sèvres, le Palais des Beaux-Arts de Lille, le Nationalmuseet de Copenhague, le Wereldmuseum de Rotterdam et quelques musées nationaux du
Portugal et de Belgique.
La problématique de la vulnérabilité de ce patrimoine naturel et la pérennité de son exploitation sont au premier plan des préoccupations ;
l’exposition et le catalogue n’éludent point la question.
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EUROPALIA BRASIL
D’or et de plumes
Mercredi  le 11 janvier 2012 à 15h: visite guidée à l’exposition de la Banque Nationale de Belgique 
Bld. Berlaimont 14 – 1000 Bruxelles - précédée par un lunch à la Fondation Universitaire à 12h30

Prix : 50 € p.p. Inscrire et payer avant le 15 décembre 2011.

Systèmes d’échange et de valeurs au Brésil

L’exposition de la Banque réunira trois collections :


Une collection de parures amérindiennes du Brésil, provenant notamment du Musée de Tervuren, qui témoignent de la persistance des systèmes de valeurs traditionnels des peuples du bassin de l'Amazone, basés notamment sur la symbolique des plumes et se développant en 
marge de l'économie monétaire d'origine occidentale.


La collection de monnaies en or du Banco central do Brasil, qui revisite l'histoire monétaire du pays depuis la première frappe hollandaise de 1645.


Un reportage original, commandé spécialement par la Banque aux photographes Ricardo Funari et João Roberto Ripper. Il dresse un état des ressortir l’aspect épique de cette lieux de l'actuelle prospection aurifère à Água Branca (État du Pará), en pointant les coûts humains, cologiques et sociaux, mais en faisant aussi aventure.

Tous basés sur la notion de rareté, les systèmes d'échange et de valeurs ne sont cependant pas universels. Le Brésil en donne des exemples frappants. Un même environnement géographique sera lu de manière différente par différents groupes humains.

Les peuples amérindiens qui y vivent depuis des millénaires baseront par exemple leur système de valeurs sur la rareté des plumes brillamment colorées de certains oiseaux, qui fonderont un ensemble complexe d'échanges symboliques, sociaux

et économiques. En quête d'un nouvel Eldorado, les colons seront indifférents à ces plumes, mais chercheront l'or charrié par les boues des fleuves ou enfoui sous la terre ; cet or qui est historiquement lié de manière intime à l'essor de l'économie marchande et du capitalisme occidental. Encore aujourd'hui, cette fièvre du métal précieux embrase les orpailleurs (garimpeiros) qui, avec des

perspectives de succès hasardeuses et un coût social et écologique souvent très lourd, s'aventurent dans les territoires  amérindiens les plus inaccessibles de l'Amazonie.
[image: image5.emf][image: image6.emf][image: image7.emf]
_1317106093.unknown

